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Mots-clés ammonium compounds - ferroelastic transitions - Raman spectra of inorganic solids[6]
Résumé en
anglais
C2O4HNH4, 1/2 H2O undergoes, at Tc = 145 K, a second order ferroelastic
transition. The present Raman study allows us to identify the soft degree of freedom
responsible for the transition as the ordering of one family of NH+4 ions. This
ordering process appears as a central peak which displays a critical narrowing in the
vicinity of Tc. Nevertheless, its linewidth is minimum not at Tc but below Tc . The
combined analysis of its intensity and linewidth shows that this unusual behaviour is
due to the evolution of the individual ionic relaxation time. The latter is strongly
modified, below Tc, by the inequivalence between the two potential wells, as well as
by the change of the potential barrier. This model gives quantitative agreement with
our results.
Résumé en
français
Dans C2O4HNH4, 1/2 H2O, il existe une transition ferroélastique du deuxième ordre
à Tc = 145 K. L'étude par diffusion Raman présentée ici permet de montrer que le
degré de liberté responsable de la transition est la mise en ordre d'une famille d'ions
NH+4. La dynamique correspondante apparaît sous la forme d'un pic central qui
présente un rétrécissement critique à Tc. La largeur de ce pic n'est cependant pas
minimale à Tc, mais à environ 10 degrés en dessous. L'analyse simultanée de son
intensité et de sa largeur a montré que ce comportement inhabituel est dû à
l'évolution du temps de relaxation individuel des ions. Celuici varie fortement en
dessous de Tc à cause de l'inéquivalence entre les deux puits de potentiel, et aussi à
cause du changement de la hauteur de cette barrière. Ce modèle permet un accord
quantitatif avec nos résultats.
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